
513 – Décryptage de la sagesse chinoise et invitation à dépasser les stéréotypes   

Quand la science étaye la tradition 
La sagesse chinoise  n’exclut pas le courage et la discipline, comme on l’a vu face au virus Corona. 

Ko-an de la sagesse, et mise à jour déclarative de mon histoire 
« Ne crains pas d’avancer lentement, crains plutôt de t’arrêter en chemin » 

Un authentique pouvoir de suggestion 
De tels encouragements, proches du ko-an japonais, ne donnent pas d’indication directe sur la nature 

de la problématique à résoudre. Cependant, leur pouvoir de suggestion est assez grand pour nous faire 

clairement percevoir la nécessité d’une mise en garde. 

Dans la première partie de cette intrigue, le lecteur apprend qu’il n’est pas seul dans sa lutte avec un 

problème récurrent, et il peut comprendre que les problèmes avec lesquels il se coltine sont encore 

plus denses qu’il ne pouvait l’imaginer lorsqu’il s’est engagé sur cette voie, sans que rien ne  

Mais dans la deuxième partie, la mise en garde se précise. Elle révèle d’une part, que les problèmes 

sont non seulement installés au point de constituer un phénomène justifiant tout le soin déjà apporté 

à leur étude, et même davantage, et d’autre part, que la prétention à faire progresser la conscience 

de ce qui se passe, doit être sinon modérée, du moins, sérieusement adaptée à l’état de sa monture. 

Des paradoxes en chaîne 
Ce ko-an est paradoxal à plus d’un titre.  

A relecture, en effet, il vient à nouveau, d’une part, que la nécessité de faire preuve de constance et 

de franchise dans la recherche de la raison, est chaleureusement encouragée, tandis que, 

d’autre part, l’invitation à soumettre opportunément les résultats obtenus à 

l’examen des forces restantes, est vivement conseillé. Pour autant, toute ambition, même 

généreuse, n’est pas considérée comme vaine, dans la mesure où la rencontre d’un autre phénomène 

implique qu’ambition et prudence peuvent coexister.  

C’est cet encouragement à se dépasser, sans pour autant présumer de ses forces, que véhicule aussi 

cette sagesse traditionnelle. Et c’est cette position raisonnable que corrobore aujourd’hui l’examen 

attentif de la courbe de Pareto, au terme d’une même recherche spirituelle et scientifique. 

La raison commande en effet de pousser l’investissement du niveau habituel de « 20 % des 

ressources », adopté par amalgame médiocre entre le ratio des 20-80, certes le plus représentatif de 

la courbe de Pareto, et l’adoption de ce ratio pour toute ambition, au niveau souhaitable de 

36 %, conformément au ratio 36-89 de la quantité économique, établi par recoupement des courbes 

du rendement et de l’efficience.  

C’est cet espoir vivifiant que véhicule cette sagesse traditionnelle, pour exhorter au dépassement de 

soi face au caractère invariant des alibis et mobiles de la collusion médiocre du manque de conscience 

des problèmes qui se posent et du manque de courage dans l’exigence de les résoudre. 

En réduisant la vivifiante courbe de l’efficience, dite de Pareto, à un objectif d’engagement au mieux 

médiocre, sous couvert du ratio des 20-80, et au pire, trompeur, avec le ratio des 5-50, c’est cette 

rencontre édifiante que dissimule l’école tiède de la collusion de généralistes en bande organisée. 

En suggérant le caractère invariant des alibis et mobiles de la collusion, la sagesse traditionnelle, 

corroborée par la science, commande. Non seulement elle protège, mais elle édifie. 


